Témoin de discrimination, préjugés, racisme

Quoi faire ?
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Tout d’abord, il est important de reconnaître l’importance de :

Établir des relations, relations, relations.
Avoir une attitude positive, une ouverture d’esprit.
Être respectueux et sincère.
Accepter que nous ne sommes pas tous au même niveau de développement en termes d’expériences et de vécu. 

Être sensible envers les questions et les opinions - des deux côtés.
Les gens d’une communauté en particulier sont de par leur nature curieux envers de nouvelles personnes. Ils ne sont pas nécessairement racistes. Ils ignorent comment c’est ailleurs, ont peu d’exposition aux  différences; comme par exemple : une petite fille qui dit : Ah, un Monsieur chocolat. Ce n’est pas pour insulter.

Déterminer à l’avance ce que l’on veut bien partager.
Utiliser les mots de politesse avec les étrangers (S’il vous plaît,              “ vous “ plutôt que “ tu ” et autres.

Profiter de leur curiosité et répondre à la question ou aux questions puis retourner la balle comme dans un match de ping-pong.

Opter de ne pas répondre à une question ou un commentaire offensifs ou clarifier et renseigner.

Observer et écouter pour s’informer. Suspendre tous jugements. C’est naturel de le faire mais… 

Trouver ensemble les similarités, les différences sur les croyances, les pratiques culturelles, les besoins et les forces de la communauté d’accueil et les différents groupes d’immigrants.

Imiter certains comportements ou activités selon votre niveau de confort. À Rome, vivre comme les Romains.

Lire les journaux locaux, regardez la télévision, naviguer sur des sites francophones, québécois et canadiens. 

Pratiquer des loisirs ou des sports comme vos nouveaux compatriotes.

Être à l’écoute et sensible pour découvrir les paroles, les commentaires, l’humour ou les gestes qui sont acceptables dans certains milieux et non dans d’autres.
Apprendre, réapprendre et s’adapter. 

Impossible de contrôler l’autre ou de changer ses attitudes, seulement soi-même. Cependant, nous pouvons communiquer notre perception des faits. Ce que je vois. Ce que j’entends quand tu dis… Ce que je ressens.
Rester calme. 

Respirer profondément, détendre votre corps, vos épaules, vos mains.

Écouter activement sans penser à votre réponse.
Baisser le ton de voix pour désamorcer la colère.
Poser des questions ouvertes.  (Éviter les réponses avec oui ou non ou Est-ce que?) Utiliser : Pourquoi, Quand, Comment 
Accepter d’être en désaccord.

Se rappeler qu’un conflit prend deux personnes. 

Visionner l’émission Ted talk pour découvrir d’autres suggestions pour faire face à la l’ennui, la solitude et les différents défis rencontrés.

https://www.ted.com/talks/jia_jiang_what_i_learned_from_100_days_of_rejection 
Demander de l’aide. Normalement les gens sont contents de pouvoir vous aider.

Persévérer et croire dans la bonne volonté de l’autre !

Pistes de solution devant des commentaires négatifs ou racistes :
“ Ce commentaire est inapproprié et non professionnel. Il est regrettable que vous exprimiez de telles choses. “
“ Ces paroles sont blessantes et causent des divisions. Vous devriez les garder pour vous-mêmes. “ 

 Parler avec des gens en qui vous avez confiance.

 Voir ce que vous pouvez faire pour résoudre la situation.

Informer votre enseignant associé, votre représentant d’association, puis la direction d’école.

 Se renseigner sur le protocole à suivre : droits de la personne, diversité, équité.

 Être prêt pour les conséquences. La situation vous touche mais n’est pas votre problème.

 Rester positif.
Partager votre système de valeur sans comparer, confronter ou abaisser.

Accepter d’être en désaccord.
3 manières de se défendre face aux …
https://fr.wikihow.com/se-défendre-face-aux-attaques-en-ligne
Se protéger du rejet et des comportements non amicaux

1Faites face à vos sentiments. Un rejet anonyme ne signifie pas que vous serez moins blessé que dans la vie réelle et qu’il ne sera pas difficile de se sentir rejeté, ignoré ou exclu. L’ostracisme est toujours douloureux et il peut être pénible de ne pas sentir que l’on ait trouvé sa place [1].   
Reconnaitre que vous êtes blessé vous permettra de vous défaire progressivement de cette peine et de prendre suffisamment de distance. L’idée est de vous autoriser à ressentir de la peine afin de pouvoir reconnaitre le moment où vous serez passé à autre chose.

Faire face à vos sentiments vous permettra également de vous remettre en selle. 

2 Prenez de la distance. Cela vous permettra de comprendre votre situation plus clairement. Prenez le temps d’analyser votre propre comportement afin de comprendre la raison du rejet [2]. 
Par exemple, certaines personnes sont plus à l’aise dans la vie : elles sourient, flirtent et créent un contact visuel. 

3 Lorsque nous sommes rejetés, cela n’est pas en raison d’une chose que nous aurions pu mieux faire. En général, le rejet est causé par la peur, ou le sentiment de se sentir menacé [5]. 

Faire face aux insultes

1 Réfléchissez avant d’agir. Ne répondez pas en public aux insultes avant d’avoir pris le temps de réfléchir. Prenez une profonde inspiration. Nous ne pouvons pas être toujours aussi clairs que nous le souhaiterions, il est donc nécessaire de peser ses mots. 
2 Considérez les faits. Mesurez l’insulte, l’offenseur et le contexte avant de répondre (ou d’ignorer) l’insulte et rétablir votre réputation et dignité. Prenez en compte les informations suivantes. 
La personne cherche t-elle à vous intimider ?

Est-ce que ces insultes sont dirigées contre vos proches (et peuvent donc poser problème) ?

Avez-vous un passif conflictuel avec cette personne ?

Souhaitez-vous rester dans cette communauté ?

Considérez votre propre rôle : êtes-vous à l’origine de cette escalade de violence, accidentellement ou volontairement ?

3 Décidez de répondre ou d’ignorer cette insulte. Parfois, le fait d’ignorer une insulte sera la meilleure réponse possible. En particulier lorsqu’elle n’est pas fondée. Vous pouvez répondre si la personne cherche à atteindre votre image et non simplement pour vous défendre d’une attaque. Rappelez-vous que répondre à un agresseur peut aggraver les choses et affecter votre réputation (plus que ne l’aurait fait l’insulte à l’origine). 
Par exemple, si une personne vous traite de hippie, car vous êtes contre l’extraction de pétrole dans l’Arctique, il est mieux de simplement ignorer cette attaque.

Si vous souhaitez répondre, faites-le brièvement. Répondez de façon calme et mesurée afin de ne pas donner satisfaction à votre agresseur. Vous pouvez répondre par exemple que vous êtes déçu de ne pas avoir pu le faire changer d’avis sur un sujet aussi important.

Vous pouvez poursuivre votre débat en privé par la suite [9]. Vous pouvez proposer à votre agresseur de continuer votre conversation en privé, car vous ne souhaitez pas être insulté devant vos pairs.

4 Dénoncez la violence et les abus. 
       Connaissez vos droits. Pour les incidents concernant les adultes, il existe des protections juridiques [16]. Il est donc important que vous connaissiez les lois en vigueur afin de vous protéger. 
Modèle de lettre pour rapporter un incident

Monsieur ou Madame (nom de famille),

Je vous écris pour confirmer les propos de notre conversation de cet après-midi, mardi le 11 octobre 2018. Comme je vous ai mentionné, je fus la cible 

(de commentaires ou de comportements offensants et répétés) en raison de (ma couleur, ma race, mon origine, mon handicap, mon orientation sexuelle ou autre).

Comme je vous ai mentionné, cet incident s’est produit (où) dans le salon du personnel (quand) à l’heure du dîner. (incident) À mon arrivée, Madame (nom) s’est mise à dire : « commentaires, gestes ou autres) » en me regardant. Certaines personnes se sont mises à rire tandis que d’autres étaient clairement mal à l’aise et n’ont rien dit. 

Ou

(incident) Un poème extrêmement insultant et violent contre la communauté LGBTQ fut affiché dans le salon du personnel.

Ou autre.

La majorité d u personnel ne reconnaissait pas la gravité de l’incident; tandis que d’autres ne savaient trop que faire.

Cette situation est extrêmement inappropriée, non professionnelle et est contraire à la Charte des droits et libertés de la personne
.
Il va sans dire que je suis blessée au plus profond de moi-même et que je suis inquiète que ce genre de chose puisse se reproduire.

Vous m’avez fait comprendre que vous étiez pour adresser la situation auprès de l’ensemble du personnel dans le plus bref délai et que vous étiez pour m’informer par écrit des mesures prises.

N’hésitez pas à communiquer avec moi pour toute clarification, incompréhension ou souci.

ou

Veuillez m'informer si vous avez besoin d'informations complémentaires... 

Je vous remercie pour l’attention que vous porterez à cette situation.
Respectueusement,

(Votre nom au complet)

Si vous faites face à une situation de discrimination ou de harcèlement au travail il est conseillé de suivre les étapes suivantes. Si la première ne règle pas le problème, passez à l’étape suivante et ainsi de suite.
Faites clairement comprendre à la personne qui vous harcèle que sa conduite est inacceptable.

Parlez-en à vos collègues et à votre entourage.

Prenez rendez-vous avec à la direction d’école, informez et demandez lui d’agir afin de faire cesser immédiatement cette situation puis envoyez une lettre de confirmation de ce qui a été discuté.

Les lettres de confirmation sont des lettres courtes et précises qui s’en 

tiennent aux faits discutez. Supprimez les mots, les phrases et les 

informations inutiles. Celles-ci ne servent pas qu'à confirmer un 

accord et de traces écrites. Elles sont destinées aux deux parties et

servent de preuve de correspondance. Elles aident à couvrir les deux 

parties en cas de problème ou d'incompréhension [5].

Attendez 2 à 3 jours ouvrables et envoyez un nouveau courriel à la direction avec un Cc. Au responsable de votre association mentionnant votre inquiétude du fait que vous n’avez rien reçu comme information et que la problématique persiste. Il est important de réaliser que la direction d’école voudra réfléchir avant d’agir. Ceci est tout à fait normal. 

Tenez un journal des événements (lieux, dates, heures, faits, témoins, etc.).

Prenez contact avec un groupe d’appui.

Incitez votre employeur à adopter une politique pour contrer le harcèlement au sein de l’entreprise.

Votre employeur a l’obligation de prendre tous les moyens possibles pour faire cesser le comportement de vos collègues.

Dans le cas où la situation n’est pas résolue, se reproduit ou s’il s’agit d’un acte grave, vous devriez porter plainte immédiatement au centre des droits de la personne de la province, à la fois contre la personne qui vous harcèle et contre votre employeur.
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